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4 NOS LECTEURS 

Sur la demande de plusieurs 

de nos Correspondants, nous 

ouvrons, pendant la quinzaine 

qui nous sépare des Elections 

Municipales, une tribune libre 

où chaeunpourra exprimer ses 

idées, émettre son avis sur la 

situation électorale et faire 

connaître le programme des 

Candidats qui se présentent 

aux suffrages des électeurs 

Nous ne sommes inféodés à 

aucune coterie ; nous avons 

nos coudées franches et toutes 

les communications que l'on 

voudra bien nous adresser re-

cevront bon accueil, pourvu 

qu'elles émanent d'un groupe 

républicain. 

# 
• ■ * # 

Sisteron-Journal est en effet 

le seul journal républicain 

réellement indépendant. 

Depuis que M.Mac-Adaras a 

été élu, il n'a cessé de combattre 

avec la plus grande énergie cet 

étrange député. 

Alors que s'empressait au-

tour de tuile troupeau ' servile 

de ses adulateurs, nous n'avons 

pas craint de le démasquer. 

Nous avons eu la joie de voir 

nos efforts couronnés de succès, 

et la presse parisienne, répon-

dant à notre appel nous a 

jirêté l'appui de son influence. 

La campagne que nous pour-

suivons est avant tout patrioti-

que, et nous n'aurons de trêve 

que lorsque nous aurons défini 

fixement expulsé de l'arrondis-

sement l'Irlandais quile ridi 

cidise. 

A l'occasion des élections 

municipales notre ligne de con-

duite ne sera pas modifiée. 

Nous n e perdrons pas de vue la 

tâche de salubrité nationale 

que nous nous sommes impo-
sée. 

Nous espéro7is que les can-

didats nous feront connaître 

dans leur programme l'attitude 

qu'ils comptent prendre à l'é-

gard de M. Mac-Adar as. 

ÉCHOS & NOUVELLES 

A la Chambre 

La discussion sur les crédits du Daho-

mey paraît avoir ébranlé sensiblement 

le ministère. Les explications fournies 

par le gouvernement ne semblent pas 

avoir convaincu la majorité, et l'appré 

hension d'une crise ministérielle à la 

veille des élections municipales qui doi 

vent avoir lieu le 1er mai. est la séule 

raison qui ai permis au Cabinet de 

triompher. 

Mais on est d'accord pour reconnaître 

que ce n'est là qu'une simple victoire 

conditionnelle, et on parait redouter une 

crise à la reprise de la session. 

M. de Freycinet 

Le ministre de la Guerre est le plus vi 

sé dans l'affaire du. Dahomey ; on lui 

reproche notamment d'avoir dissimulé 

la vérité à la Chambre sur notre situa 

tion coloniale, d'avoir comme le ministre 

de laGuerre contremandé des ordresMi-

litaires donnés par le Ministre de laMari 

ne., et enfin d'avoir entretenu des Corres 

pondances avec l'administration des co-

lonies et l'administration de la marine, 

frappant ainsi d'impuissance, le sous-se 

cretaire d'Etat des Colonies. 

Lie Ministère 

On donne comme certain, que des 

dissentiments commencent à renaître 

avec une certaine acuité entre les 

membres du gouvernement. C'est ain 

si que Messieurs Rouvier, Bourgeois et 

Viette ne veulent pas s'associer à la po 

litique suivie par M. M. Loubet, de Frey-

cinet et Ribot. 

Ils paraissent vouloir s'en désintéres 

ser entièrement et dans tous les cas ne 

veuienten assumer aucune lesponsabi-

lité, 

de se prononceret de formuler la propo-isont réunis et ont avisé aux mesu-
sition qu'elle devra faire agréer par la 

commission du budget. 

ILa Droite. 

La Droite s'est divisée dans le vote de 

a séance de lundi, ceux de ses membres 

qui ont voté pour le gouvernement ou 

qui se sont abstenus, ont déclaré avoir 

agi par patriotisme parce qu'il s'agissait 

de notre armée, mais ils ont déclaré 

qu'à la suite des déclarations des mi-

nistres lors de l'interpellation Jourdan, 

relative aux derniers incidents cléricaux 

ils n hésiteraient pas a voter contre le 

cabinet dès que l'un de ses membres se 

trouverait directement en cause. 

Un l&evenaut. 

Parmi les faits intéressants auxquels 

va donner lieu la période électorale pour 

les élections municipales, on peut dores 

et déjà mentionner la rentrée sur la 

scène politique de M. Wilson, qui, pour 

ses débuts, n'aspire à rien moins qu'à 

devenir maire de Loches. 

M Loubet a reçu, dans la matinée, les dé-
putés Baudin, Laforgue et Thivrier, qui lui 
ont demandé s'il est exact que des mesures 
spéciales aient été prises à Fourmies, en 
prévision du 1" mai. M, Loubet a répondu 
qu'à Fourmies, comme ailleurs, le gouver-
nement se bornerait à prendre des mesures 
de surveillance. 

CHOSES MUNICIPALES 

Foire des Combinaisons. 

Le ministère des Colonies. 

L'idée d'un ministère des colonies fait 

des progrès. Le Président du Conseil a 

déclaré que le cabinet n'y voyait pas 

d'opposition et que cela définirait mieux 

les responsabilités en ce qui touche les 

questions coloniales. 

Dans tous les cas, c'est à la majorité 

La fin de la semaine dernière 

et les premiers jours de celle-ci ont 

été très-mouvementés.- Aussi, il y 

avait de quoi. 

Personne ne s'attendait à voir 

le pauvre Maire de Sisteron exé 

cuté par les siens d'une manière 

si prompte et si radicale. On au 

nait cru se (rouver en Amérique 

où les exécution ont lieu à. l'élec 

tricité. Il faut réellement ne pas 

connaître les affronts, et n'avoir 

pas d'amour propre pouv résister 

à de pareilles avances ; car après 

l'exécution en règle dont il a été 

l'objet, M. le Maire essaye encore 

dr. revenir sur l'eau en pactisant 

avec ses exécuteurs; j
(i 

En effet, la foire des- combinai-

sons à eu lieu lundi dernier. Quel-

ques maquignons politiques se 

res à prendre pour établir un plan 

de maniéré a pouvoir "tromper de 

nouveau les électeurs. 

Ii n'a élô nullement ques'ion dés 

intérêts de la ville. Ce qui préocu-

ie le plus ces gens là c'est leur 

reélection. 

Tous les moyens leur seront 

bons pour tacher d'arriver de nou-

veau au pouvoir. 

Il serait temps d'en finir avec les 

trafiquants politiques, ayant à leur 

tête le Maire, qui escomptent une 

réélection afin de tripoter à leur ai-

se, et gaspiller nos finances dans 

des projets qu'ils ne se donnent 

pas même la peine d'étudier. 

D'ailleurs si M. le Maire avait 

conscience de sa nullité, ne se re-

tirerait-il pas, laissant la Mairie à 

un plus capable que lui ? — A no-

ire avis, il lui resterait encore trop 

de son travail de Conseiller Géné-

ral pour occuper sa faible intelli-

gence. 

En outrenoustermineronsen di-

sant que la persistance de M. La-

til à vouloir occuper ainsi beau-

coup d'emplois constitue la viola-

don des principes démocratiques 

qui .défendent le cumul d'une ma-

nière générale et surtout aux inca-

pables. 

F. BEINET FILS. 

UNE PERLE ! 

Le Frise-Poil Linot vient de perdre 

encore une fois, une bien belle occa-

sion de se taire. 

La colère de ce jeune boulangiste 

pris constamment la main dans le sac 

de ses âneries, lui fait commettre bê-

tises sur bêtises, et Mac-Acadaras a 

en lui un ami bien maladroit. 

La publication de la lettre du colo-

nel du 140 e est un de ces impairs 

qu'on ne pardonne pas. 

'Cette lettre apprend aux popula-

tions ébahies que grâce a la haute in-

fluence de Dyer-Adaras, le caporal 

Chauvin a été nommé sergent ! 

Apres celle-là, il n'ya qu'a tirer l'é-

chelle ! mais nous sommes obligés 

d'avouer que le guerrier Mac d'Aras 

prend ses électeurs pour de vulgaires 

gobe-mouches, 

SOSTHÈKE R... 

I 51 

ni: ■ * 
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Tribune Electorale 

Nous lisons, avec plaisir, dans lu " Rép«-

blkain des Alpes" rie samedi dernier, sous la 

rubrique SlSTÉRON: 

On se prépare activement pour les 

prochaines élections municipales et 

la lutte promet d'être des plus vi-

ves. A la liste du conseil sortant, 

on va opposer une liste d'hommes se 

plaçant exclusivement sur le terrain 

des intérêts de la commune, tout en 

déclarant être sincèrement partisans 

des institutions qui nous régissent. 

De part et d'autre on travaille ferme 

la « pâte électorale » . 

Dans son num-iro de mercredi 13 avril, Le 

Petit Var, contient l'entrefilet suivant, rela-

tif à la liste Républicaine qui se présente en 

opposition de la liste Municipale : 

Sisteron. — La lutte aux prochai-

nes électious municipales promet 

d'être des plus vives, à condition 

toutefois que le conseil sortant arrive 

â compléter sa liste. 

Le désarroi est grand dans le 

camp de nos édiles ; une partie du 

conseil municipal veut sacrifier le 

maire ; celui-ci de son coté voudrait 

amputer la liste de certaines person -

nalités peu sympathiques au public. 

La situation est cependant bien 

dessinée. A cette liste qui ne veut 

pas éclore, on oppose une liste abso-

lument républicaine, composée 

d'hommes se plaçant sur le terrain 

des intérêts de la commune, trop né-

gligés jusqu'ici . 

Le succès de cette liste est assuré, 

malgré les menées souterraines de 

ses adversaires. 

Une PATCIQUE 

Grande, terrible, épouvantable est 

la frousse de Linot. 

Depuis quelques jours, on peut mê-

me dire quelques semaines, ce politi-

cien de carton passe tour à tour par 

toutes les transes de la plus cruelle 

anxiété. Il veut â toute force manger 

encore sa part de la galette munici-

pale. 

Mais le malheur est que, pour lui 

comme pour le renard de la fable, il 

ne suffit pas de vouloir pour pouvoir 

et les raisins sont souvent difficiles à 

atteindre. Linot dira peut-être plus 

tard « Ils sont trop verts. » Mais pour 

le moment il fait pour les avoir de 

nombreuses culbutes. 

Chauvin se trouve donc en présen-

ce de deux périls également â redou-

ter. 

1; Il s'est formé pendant cette pé 

riode électorale, une liste d'honnêtes 

gens, ennemis au même degré de la 

politique d'intrigues et d'arbitraire, 

de la vengeance et de la dénonciation. 

Ces hommes décidés à chercher 

avant tout l'intérêt du pays se présen 

tent aux électeurs avec un programme 

bien arrêté : « Soutenir la Républi-

que, faire les affaires de la Ville et 

aussi peu de politique que possible» 

On comprend que ce programme ne 

peut absolument pas convenir au ra-

seur-Journaliste, ami avant tout de 

la politique qui produit, quelque chose 

à ceux qui la iont. 

Or comme cette liste est sûre 

du succès, j'entends d'ici claquer les 

dents de ce personnage, il joue de 

son reste et emploi pour la combat-

Ire son système habituel, le menson-

ge et la .calomnie 

D'après lui les nouveaux candidats 

sont des réactionnaires. Enfin, sen-

tant que la corde est usée, le Figa-

ro blagueur finit par trouver ce der-

nier mensonge : « Ils ne peuvent par-

venir à former leur liste. » 

Et d'abord M. Chauvin'? Où avez-

vous trouvé que la nouvelle liste soit 

composée de réactionnaires ? serait-

ce par hazard dans la boutique d'un 

des membres de votre liste qui figu-

rait autrefois sur celle du seize Mai ? 

Cherchez chez vous, mon bon ami 

et c'est là que vous trouverez des r é-

actionnaires. 

Quant à la 1 ste qu'on vous oppose 

c'est la population elle-même qui l'a 

formée C'est sur les conseils de tous 

es honnêles gens qu'elle a vu le jour. 

Enfin pour répondre à votre der-

nière objection, je vous dirai, bar-

bier émérite, que nous avons eu il y 

a bon nombre de jours déjà une con-

versalion avec plusieurs membres de 

la nouvelle liste, et nous pouvons af-

firmer qu'elle était complète avant 

que vous vous doutiez de son existen-

ce. Il n'en est pas de même de la vo-

tre n'est-ce pas ? 

2- Mais Tout n'est pas là et Linot 

pourrait bien s'écrier comme autre-

fois un orateur célèbre : L'ennemi est 

dans nos murs ! 

C'est en effet chez eux, dans la lis-

te Latil Linot que se trouve le péril. 

Cette liste est composée d'éléments 

si disparates et d'hommes si ambi-

tieux, que chacun voulant tirer trop 

fort la couverture de son côté, celle-

ci se déchire â chaque instant. 

Nous n'en voulons pour preuve, 

que les dissentiments sans nombre 

et l'affolement de ce groupe pendant 

les deux semaines qui viennent de 

s'écouler. Une véritable courte, quoil 

Une véritable chasse à la Mairie, 

Nicolas, Latil ; Latil, Nicolas. C'était 

une navette continuelle, chacun cher 

chant à pousser son collègue pour 

prendre sa place. 

Rien d'étonnant à cela. Il est évi-

dent que l'ancien Conseil Municipal 

n'étant composé que d'égoïstes qui, 

chacun, cherchent leur intérêt per-

sonnels, n'a pu jusqu'à présent trou 

ver le temps de s'occuper sérieuse-

ment des affaires de la Ville. Et au-

jourd'hui que l'intérêt de cette même 

ville aurait exigé le sacrifice de bon 

nombre de ses membres devenus im-

populaires, et en tête desquels se 

trouve M. Chauvin, il est non moins 

certain que jugeant ce sacrifice trop 

grand, ils veulent tous rester au pou-

voir en dépit de la volonté du pays. 

Le suffrage universel fera bonne 

justice de toutes ces menées mesqui-

nes et ces ambitions coupables . 

En attendant Monsieur Chauvin, 

ne faites pas comme l'astrologue qui 

se laissa choir dans un puits parce 

qu'il regardait les astres au lieu de 

voir à ses pieds, et méditez pendant 

quelque temps la fable des deux vo-j mettre à profit sa nouvelle découverte et 

leurs et du troisième larron. faire le connaisseur.soulèvele couvercle, 

UN ELECTEUR . et crache dans le bouillion. 

— C'est le moyen de savoir s'il est 

chaud à point ! dit-il glorieusement à sa 

femme ébahie. 
CHRONIQUE LOCALE 

ET KÉCiBONALE 

Sisteron 

Nominations. — Le Journal officiel 

nous a apporté cette semaine une bon-

ne nouvelle.Notre compatriote et ami M. 

Paul Allègre, juge suppléant à Tarascon 

vient d'être nommé juge titulaire àBar-

celonnette-

M. Paul Allègre n'est pas un débutant 

dans la carrière juridique, avant d'être 

nommé à Tarscon il a exercé pendant 

longtemps avec une grande distinction 

les fonctions d'avocat à Sisteron. 

Tout le monde se souvient encore ici 

de ses nombreuses plaidoiries pleine 

d'une grâce exquise, et d'un brio qui 

enarmait sans peine le public. 

Son départ avait laissé de nombreux 

regrets dans notre Ville. 

Tout le monde à Sisteron, a appris 

avec plaisir l'avancement bien mérité de 

notre ami. — Nous lui présentons nos 

plus vives félitalions. 
# 

* # 

M. Aubert notre sympathique Procu-

reur de la Républipue vient d'être nom-

mé en la même qualité à Brignoles. Pen-

dant les trois années que ce magistat est 

resté dans notre ville. Il a su s'attirer 

les sympathies de la plus grande partie 

de la population qui l'accompagne de ses 

meilleurs vœux. M. Aubertestremplacé 

à Sisteron dans ses fonctions par M. 

Ulysse Pic, juge d'Instruction à Forcal-

quier. 

M.Pic n'est pas un inconnu pour nous. 

Il était il va ,iii'lques années, subs-

titut à Sisteron et s'y était fait de nom-

breux amis. 

Nous lui souhaitons une cordiale bien-

venue. 

Le n° 18 de la France vélocipédi-

que illustrée vient de paraître. Cette 

Revue, éditée avec le plus grand luxe, 

est sans contredit la plus intéressante 

publication que nous ayons sur la vélo-

cipédie française et étrangère ; nous ne 

saurions trop engager nos lecteurs à se 

la procurer. 

Vente et abonnement : imprimerie 

Léon Sézanne, 2, rue Saint-Côme,Lyon. 

Le numéro 25 centimee. 
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Un mot de la fin. 

Calino n'est pas seulemént naïf en pa 

rôles ; ses actes le sont autant que son 

langage. 
Hier, il entre chez un maréchal-fer-

rant, et le voit cracher sur son fer. 

— Pourquoi ? demanda-t-il. 

— Pour savoir s'il est chaud à point 

répond l'ouvrier. 

Calino rentre chez lui : sa femme lui 

sert son potage : notre imbécile, voulant 

ETAT CIVIL 
Du 8 au 15 Avril 1892. 

NAISSANCES 

Giraud Louis-Marcelin. 

PUUI.ICATION DE MARIAGES 

Néant. 

DÉCÈS 

Néant. 

DERNIERE HEURE 

Au moment de mettre sous 
press nous apprenons que les 

sociétaires des Chambrées pro-

testent énergiquement contre 

les assert ions de Union Siste-

ronnaise. " Ce journal ment 

èfrontèment lorsqu'il assure 

que les Commissions des trois 

Cercles de notre ville se sont 
réunies lundi soir et ont com-

posé une liste. 

Xavier Renié par les Siens 

Jeté, repris, puis rejeté, 

Xavier par les siens balloté, 

Du pouvoir a perdu la piste. 

Réduit â toute extrémité, 

N'écoutant que sa vanité, 

Xavier, dit-on, fait une liste. 

# * * 

Ainsi ce grand républicain, 

Montre à tous son côté mesquin, 

Et cherche à diviser les votes. 

Il veut garder l'écharpe encor 

Ce talisman, (un vrai trésor) 

Qui fait bien vendre ses culottes. 

* # 

Méfiez-vous, mes chers amis, 

Lorsqu'un Maire est tailleur d'habits 

Et s'occupe de politique, 

Se moquant du qu'en dira-t-on, 

Quelquefois pour vendre un veston 

Il peut vendre la Répuplique. 

# 
* # 

Ainsi laissez le grand Latil 

A ses Elbœuf, à son Coutil, 

Et votez pour la République. 

Aujourd'hui par les siens jeté 

11 a ce qu'il a mérité, 

Laissez-le-donc dans sa boutique. 

# * * 
Ainsi Xavier devait finir, 

Laissant un piètre souvenir 

De son passage à la Mairie. 

Un Maire nul s'il en fut un, 

Toujours de l'avis de chacun, 

Et d'une notoire incurie. 

MARJOLAINE. 

Un Saisisseur saisi. 
Un huis sier s'apprêtait à faire son profit 

Du riche mobilier de la belle Aspasle ; 

Mais voilà qu'au moment d'opérer la saisie, 

Le séduisant parfum du Congo le saisit. 

Isambart au savonnier Victor Vaissier 
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RF.VUF FIN WCIKrtE 

Pans le 13 Avril 1893 

Les rentes continuent à monter :le'ï o|o an-

cien et le nouveau s'avancent à 96 95 ; Ie4l|2 

à 105. 75. Lu IJUiO Portugais est très ferme à 

Les actions des sociétés de crédit restent 

également en bonnes tendances. Nous lais-

sons le orédit Foncier à 1187, la banque de 

Paris à 618 ; la société Générale à -465 ex-

coupon ; le crédit Lyonnais à 756. 

L'assemblécGénérale de la société desim-

meubles de France a eu lieu le 29 Mars der-

nier. Les comptes de 1891 ont été approuvés 

le dividende fixé à 25 fr. dont le solde soit 

12.50 sera payé le 16 Juillet prochain contre 

remise du coupon N° 13. Les administrateurs 

sortants ont été réélus ; M. M. Marchemille 

et Ronlier ont été élus commissaires pour 

1892. Toutes les résolutions ont été votées 

à l'unanimité. Le nombre des nouveaux im 

meubles acquis depuis mai 1888 s'élevait à 

140 en fin d'exercice, ce qui les 29 Immeu-

bles de l'ancien domaine a porté à 169 les 

Immeubles de la société au 31 Décembre 

1891. Son domaine représenté au prix de re 

vient une valeur de 64 879.85 fr. L'assembl 

a accueilli avec la plus vive satisfaction les 

communications relatives à l'ntente interve-

nue avec la compagnie Foncière de France 

sous le patronage du orédit Foncier d France 

L'action du comptoir des Fonds Nationaux 

est très recherchée à 676.25. 

Les chemins Economiques valent 406.50. 

HOTEL DES TROIS ROIS 
RUE SAUNERIE 

tenu par Henri BONNET 

Cet Hôtel entièrement réparé à 

neuf se recommande à MM. les 

Voyageurs . 

On sert à la Carte et à Prix Fixe. 

Vastes Remises, Vastes Ecuries. 

offre 
ment 

gratuite 
de faire UN MONSIEUR 

connaître à tous ceux qui sont atteints d'une 
maladie de peau, dartres, eczémas boutons, 
démangeaisons, bronchites chroniques, ma-
ladies de la poitrine et de l'estomac et de 
rhumatismes, uu moyen infaillible de se 
guérir prômptement ainsi qu'il l'a été radi-
calément lui-même a-.rès avoir souffert et 
essayé en vain tous les remèdes préconisés 
Cet offre dont on appréciera le but humani-
taire est la conséquence, d'un vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postale à M. 

Vincent, 8, place Victor Hugo, à grenoble, 
qui répondra gratis et franco par couner et 
enverra les indications demandées 

VINS NATURELS 
MAISON DE CONFIANCE 

SISTERON 

Petit vin Aramon. 25 fr. l'hectolitre. 
Supérieur... 30 fr. — 

Montagne... 35 fr. — 

Roussillon... 40 fr. — 

Rousillon S
np

.45 fr. — 

D'Espagne.. 40 fr. — 

Alicante 45 fr. — 

GARANTI PUR RAISIN 

ON PORTE A DOMICILE 

ETUDE 
de 

M 0 GASTON BEINET 
avoué, à Sisteron. 

Basses-Alpes. 

Extrait de demande en séparation 
DE BIENS. 

Suivant exploit de Vieux, huissier 

à Sisteron, en date du quinze avril 

mil huit cent quatre-vingt-douze, en-

registré, la dame Miette Victoire 

Borely, épouse du sieur Jean Gaspard 

Lagier, propriétaire à Sisteron, y do-

micilié, a formé contre son mari sa 

demande en séparation de biens. 

Sisteron, le 15 avril 1892. 

GASTON BEINET. 

ETUDE 

«in» M c S B«sï 16 © SI E I. 

licencié en droit, avoué 

à Sisleron (Basses- Alpes) 

VENTE 
D'IMMEUBLES 

Dépendant de la succession 

vacante du sieur MEGY Joseph 

en son vivant propriétaire 

à Mison 

Il sera procédé le mercredi, quatre 
mai 1892, à l'audience des criées 
du tribunal civil de Sisteron, à 
neuf heures du matin . 

A la vente aux enchères publiques 
des immeubles ci-après désignés, 
situés sur le territoire de la com-
mune d'Esparron-la-Bâtie, ordon-
née par jugement sur requête du 30 
mars dernier, enregistré. 

Désignation des Immeubles 

a Vendre 

PREMIER LOT 

Maison au village, sol et autre 
maison en ruine, comprise sous le 
numéro 12, section F du plan cadas-
tral, confrontant du couchant : la 
rue ; du midi, Arthaud ; du nord, 
Collombon . 

Mise à prix : Vingt francs, 
ci 20 francs. 

SECOND LOT 

Une propriété sise â Mison, au 
quartier de la Roméyère, portée sous 
le numéro 603 p, section E du plan, 
confrontant : du couchant, Francou 
Hippolyte ; du midi, Franeou Joseph; 
du noid, Francou Antoine. 

Mise à prix : Trente-cinq francs, 
ci 35 francs. 

TROISIÈME LOT 

Une propriété sise à Mison, au 
quartier du Colombier, portée sous 
les numéros 487 et 488, section E du 
plan, confrontant : du levant, veuve 
Mégy ;du couchant,Collombon, Four-
nier et le Buech ; du midi, Plaindoux 
et Feraud ; et du nord, Garnier et 
veuve Mégy. 

Mise à prix : Trente francs, 

ci 30 francs. 

QUATRIÈME LOT 

Une autre propriété sise au même 
quartier, portée sous les numéros 
501 , 488, 456 p 457 p et 459, section E 
du plan, confrontant : du levant, 
Arthaud ; du couchant, Garnier ; et 
du nord, Dose. 

Mise à prix : Vingt-Cinq francs, 
ci. . . . . . . .25 francs. 

CINQUIÈME LOT 

Une propriété portée sous le nu-
méro 476, section B, sise au quartier 
du Moulin Vieux, confrontant : au 
couchant, la veuve Mégy. 

Mise à prix : Un franc, 

ci 1 franc. 

Celte vente est poursuivie à la rc-
quête de M. Giraud, greffier du tri-
bunal, agissant en qualité de cura-
teur a la dite succession, ayant pour 
avoué Me Pol Borel. 

Elle aura lieu aux clauses et con-
ditions du cahier des charges, dressé 
et déposé au greffe pour parvenir a 
la vente. 

L'avoué poursuivant, 

POL BOREL. 

Digestions excellentes, teint frais, santé parfaite 

PURGATIF GÉRAUDEL 
Il UUMUI, délicieux 11 goût, effet rapide sais ooliojie». 

La Revue lies Journaux et des Livres 
La Revue, des Journaux et des 

Livres publie en ce momentSJÏSS BOB; 
ILIK Hft'ICiira par PAUL BOUROILT. 

Nus lecteurs nous consultent souvent 

sur le choix d'une Revue hebdomadai, e. 

Nous ne pouvons faire mieux que de 
leur indiquer la Revue des Jour-

naux et des .Livres, qui vient d'en-
trer dans sa huitième année : c'est la 
publication la plus curieuse et la plus 

intéressante de noire époque. Elle re-

produit en effet, chaque dimanche, ce 
qui a paru de plus remarquable dans les 
journaux et livres de la semaine : Arti-

cles à sensation, Nouvelles, Contes, 

Chroniques, Actualités, Curiosités 
scientifiques, Connaissances utiles, 

Joyeux devis, Nouvelles à la main, 
Petites notes, Romans, etc. Nombreu-

ses gravures d'actualité : portraits, évé-
nements du jour, etc. 

La Revue des Journaux et des 

Livres donne en primes gratuites, aux 
abonnés d 'un an, m-, volume de 3 fr. 50 ; 
pour six mois, un volume de 2 fr., et 

enfin, pour trois mois, un volume de 1 
fr., à choisir chez les libraires de Paris. 

De plus elle donne à tous ses abonnés, 
comme primes supplémentaires gratui-

tes, P Un SPLENDIDE PORTRAIT peint Q 

l'huile, et ï- elle offre gratuitement, à 
chaque abonné, son portrait carte-al-
bum. 

La collection des sept premières an-

nées de la Revue des Journaux 
contient plus de deux mille Nouvelles 
littéraires et Contes variés signés des 
plus grands écrivains ; elle donne un 

nombre considérable de renseignements 
utiles dans les Lettres, les Sciences et 

les Arts ; c'est, en un mot, un résumé 
de la production intellectuelle des sept 

dernières années. Elle contient, en ou-

tre, des .romans complets d'Alphonse 
Daudet, d'Henri Roche fort, à.' Octave 

Feuillet, de Ludovic Halévy , à.'Hector 
Malot, Guy de Mavpassant, etc. 

Chaque volume, solidement relié en 

toile rouge, avec titres dorés coûte 14 fr. 

lia itcvnc publie en feuilleton 
Cs'SïeiBe SSnigitrc, qui, de toutes les 
œuvres de PAUL DE BOURGKT , est peut-

être celle où se trouve, en un style d'une 
rare élégance, le plus d'observations et 
pe passions humaines. 

Abonnement : départements : trois 

mois, 4 fr. ; six mois, 7 fr. ; un an, 12 

fr. ; étranger : trois mois, 4 fr; 50 ; 
six mois, 8 fr. ; un an, 14 fr, — On 
s'abonne, sans frais, dans les bureaux 

de poste français ; chez tous les librai-
res et marchands de journaux ; à l'é-

tranger, dans les bureaux de poste et 
chez les libraires ayant des correspon-
dants à Paris. — A Londres, à la Li-

brairie française, D. LANGEROMIÎ , 18 
Wardour street. 

Adresser les lettres et mandats à M. 
Or. NOBLET, administrateur, 13, rue 
Cujas, Paris. 

I 

RUF DU PONT-NEUF 

MAISON SANS SUCCURSALE 
adressent gratis et franco le nouveau Catalogua 

ef les Gravures t'e fllcdjs des Vêtements pour 
HOMMES JE UNES GERS ot ENFANTS 

1892 -ÉTÉ- 1892 
QUELQUES PRIX DU CATALOGUE 

COMPLETS 
Belle Nouveauté 

d'Elbeuf. 

CÉRÉMONIE 
Costume très beau 

Drap Sedan 

JEUNES ÙIM 
Complets draperie 

mode 

18' r' 

Tout vêtement 
liXPÉUIÊ 

ne convc nt pas 

L'ARGENT 
en o t »1«(our»ië 

pur maiuLit tms'c i 

ENFANTS 
Costume marin 

nouveauté 

6 
!r. 

90 . 

Expédition franco de port 
dans toute la France a rartir de 20 francs Es** 
DEMANDEZ In CATAI.UtJL'&aU niULXTEUIl de la 

MalsonduPQB^T-^EÙFParis ff. 

PAS de SUCCURSALES 

MUSÉE FAMILLES 
Edition populaire illustrée 

Sommaire du N° 15. — 14 Avril 1892. 

Un miracle. — Palmyre. - • Les Fauvettes, 

par Victor Thomas. — Histoire» démon Villa-

ge : Les Enfants de Grand-Pier re,par Eugè-

ne Mullcr. — Calisla, par Oscar Michon.— 

I/Emminaïeur-,p&t Henry Gréville. — L'Ami 

du Foyer. — Concours. — Aisloirede l'industrie. 

Envoi franco d'un numéro spécimen sur 
demande affranchie. — Librairie Ch. Dela-
grave, 15, rue Soutllot, Paris, et chez tous 
les libraires. Abonnements: Un an, 6Ir; 
Six mois, 3 fr 

LESSIVE PHÉNIX 

o!S0C LE PAQUET 1 KILOS 

DUI1IMIET6 CATARRHE 
KrlUi¥BEL9 COQUELUCHE 

Sirop DEHARAMSURS 
CENT ANS DE SUCCÉS.T'"Pbara.l'GO 

Journal LE BAVARD 
En cente le samedi à Sisteron 

chcj M Allemund 

29me_ANNEE 

LE 1IAILWA.Y 
(Paraissant tous les samedis) 

ssm. c»® R J9. a» n& SEZ 

sa>»'i*IM»TIQIJK 

DES CHEMINS DE FER. 

P . - L . - M., M ï !» I 
ITALIENS 

Sainl-Gothâïd, Espagne, Services 

Internationaux et Maritimes 

Rhône, Gironde, Hérault, 

Bouches-du-Rhône, Sud France, Corse 

Par F. APPY 
Conducteur des Ponts et Chaussées et du 

contrôle des Chemins de Fer en congé. 

Honoré d'une médaille de vermeil à 

l'Exposition Industrielle d'Avignon en 

1891, et d'une médaille de bronze à 

l'Exposition Internationale de Publicité 

de Paris 1891. 

Direction et Administration : 

36, Boulevard dit Pont-Neuf, Nice 

CORRESPONDANT : A PARIS, LÏON, 

MARSEILLE. GENÈVE, BORDEAUX, TOULOUSE, 

MONTPELLIER, GRENOBLE, GÊNES, FLORENCE, 

ROME, NAPI.ES, PALERME. 

EN VENTE aux Bibliothèques 

des Gares, et chez M. ASTIER 

FILS, Libraire à Sisteron. 

Une Lacune Comblée 

ASTIER FILS 
Librairie-Papeterie-Relinre 

M. Astier Fils a l'honneur 
d'informer sa clientèle qu'il 
vient de créer à Sisteron un 
ATELIER COMPLET DE RE-
LIURE dont l'outillage perfec-
tionné lui permettra de livrer, 
bien, rapidement, et à des prix 
modérés, les commandes qu'on 
voudra bien lui confier. 

Le gérant : Aug. TURIN. 

© VILLE DE SISTERON
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« CÉLÈBRE $UGBL§87BiU IIDEHARRIS 
<fp Un seul flacon suffit pour rendre progressivement aux cheveux 

gris, la couleur et l'éclat de la jeunesse. Il ne poisse pas. Le 

S U B L 1 M I O R arrête la chute des cheveux et guérit les pellioules. 

^ I 0 ■KTTnTT'D de HARRIS rend instantanément aux cheveux et 

<§i lie iN AUTJfaA a la BARBE leur nuance primitive. Uiie appli- <JJ> 
il cation tous les 15 jours suffit. - LE NIGER, 4fr. SO. Ai 

2, CHEZ PRINCIPAUX COIFFEURS, PARFUMEURS ET PHARMACIENS. 

•»£> ENTREPOT GEN" A PARIS : HARRIS, 13, r. de Trôvise. — Notice fc° sous pli fermé. 

SI 

En vente, à Sisteron, chez. M. JEAN ANTOINE, coiffeur-parfumeur aux Quatie-Coius. 

VOUS mie .très blanche, 

vouiez J POULAIN 
PORC un 

LOURD 

, . i FORT 

bien i MUSCLÉ 
/ ROBUSTE 

, . f GRAS 

Dieu GROS 
LOURD 

beau \ AGNEAU bien 

ACHETEZ i 

GRAS 

GROS 

FORT 

l^aïSSI Ânpi™?t
0 l̂ |A

L
Iiï^ICREIIiEII,*iE 

| gueo par ROQUES ei c*. au Mans | Ji||£|JJ 1 |J£J ;a très nourrissante c0,ltM1 e fuis raoins ch
" "

 nm
f
h

-, 

10,000 Attestations de Fermiers Eleveurs et Vétérinaires çaiitavaniaseuscmentli laitmaternel 

Un wïlbllIEIlHE Angnuntt le lait dis Taches. En vente chez les épiciers, droguistes et grainetiers. 
Instruction, attestations et mode d'emploi enTOjés gratis par les SEULS PROPRIÉTAIRES, Conces'" de l'Agence Centrale des Agriculteurs de France. 

1TÎÎ17 ■ Sac de ÎO Kilos d'essai pour | contre om* francs ninAUEC JP rf^lEGroset 

"K X faire 2SO litres de CREMÉIH- i mandat-poste g£ adressés E||VUUC3 «& %0 Détail 

1I1A ■ 35 kilos = 16 francs (mandat-poste) «J» • W°% -V\ £FS J!2S,,IlAia - "s 

50kn.: 31 fr. mandat-poste : ÎOO kil.: 60 fr. ■ B AU MANS- CSARTHE1 

_ DELA SURDITE 
"èT ™ÏMPÎÎTÏ3 "âaTIPICIEls, brevetés, de MIOHOMOTi 

guérissent ou soulagent la Surdité, quelle qu'en «oit la cause. — Le* 
uuérisons les plus remarquâmes ont été faites. — Envoyer 25 centimes pool 

recevoir franco nn livre de 80 pages, illustré, contenant le* descriptions intéressante* 

des essais qui ont été faits pour guérir la Surdité, el anssi de» lettres do recom-

mandation de Docteurs, d'Avocats, d'Editeurs et autres hommes émioents qui ont étl 

guéris par ces TYMPANS et les recommandent hautement. Nommez ce journal 

Adre*eer H. XICUO&BON. 4, rtee Orouot, PARIS 

ENTREPOT 

LE CÉLÈBRE RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 
Avez-vous des Cheveux gris ? 
Avez-vous des Pellicules ? 
Vos Cheveux sont-ils faibles ou tombent-ils î 

si oui 
Employés le ROYAL WINDSOR, ce produit par ex-
cellence rend aux Cheveux gris la couleur et la beauté 
naturelles de la jeunesse. Il arrête la chute des Che-
veux et lait disparaître les Pellicules. Il est le SEUL 
Régénérateur des Cheveux médaillé. Résultats ines-
pérés. — Vente toujours croissante. — Exiger sur les 

| flacons les mots ROYAL WINDSOR. — Se trouve cher CoiiTeurs-
 ] Parfumeurs en flacons et demi-flacons. 

22, Rue d.e l'Echiquier, PARIS 

Envoi franco sur demande du Prospectus contenant détails et attestations 8 

MELROSE 
RÉGÉNÉRATEUR 

favori des 

CHEVEUX. 
Le KELB08E rend positivement aux CÏGTMZ 

gris et blancs leur couleur de première jeunesse 

et enlève les pellicules, En flacons de deux 
grandeurs, prix très modiques.—Chez les Coiffe, et 
Parfis, Depot: aû Rue Etienne Marcel, Paris, 

Se trouve à Sisteron chez M. REBA TTU fils aîné, 

Mercerie Parfumerie, rue Porte de Provence 

•IMARA RLANOUI Médaille à toutes lesExpositions 

IMARA RLANQUI Lo meilleur des Amers.
1 

4 Diplômes d'Hcnnénr 

MANUFACTURE D'INSTRUMENTS DE MUSIQUE 
PIANOS ET ORGUES 

Médaille d'Argent Exposition de Marseille 1890 

• .A . A 

P. GATTERMANN ET FILS 
Rue Tapis Vert, 16, 20, 22, MARSEILLE 

Suecurssale : ^* , RUE d ' AUBAGNB , •4-. 
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LOCATION. — ABONNEMENTS AUX ACCORDS DE PIANOS. — REPARATIONS 

<«5 ' ~~ 

gmpr-ssions 
COMME ■ ; C I A L E S 

ET E £1 LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

Lettres de Mariage 
.DE NAISSANCE 

et de Décès 

PHIX-COURAHT 

ENVELOPPES 

IMERIE NOUVELLE 
SISTERON (B. A.) 

AUG. TURIN 

. luttes <lc -fisite | A'^iimt 
IMIE'IR.IIIVEÈS POT7E MAIRIE S 

Affiches de tontes dimensions 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

LIVRAISONS RAPIDES - PRIX MODÉRÉS 

impressions 

COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

FACTURES 

Livres à Souche 

Labeurs 

PROSPECTUS 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 
VARIÉES 

Ml^ PRIME DE NOTRE JOURNAL^Bi 

Les Gaiestins 
Eau Minérale NatureHe de Vais | 

(Ardèche).Contientun gramme etdemi 

■carbonate de soude (sel de Vichy), 

/0fr.30\
 (À 

\ UBMTnE J (feoi. 
Eau de 

Hetroubl 
verre comme du Champagne, Facilite i 'JQOI \ 

la dlgoatlon. Guérit et prévient tes I BRADAIS) 

taladies du foie et de /'ootomao. * ' 

Eau de table hygiénique et agréable. 

Netroubls pas le vin. Pétille dans le 

/ PRIME 
f a nos abonnée 

Iet acheteurs au numéro i 

15 fr. la Caisse 
de 50 Bouteilles 

Port à part et en plus au moment de la 
livraison. Toutes les expéditions se font de 
Vais (Ardèche), dans les 15 jours de la 
demande, contre mandat-poste adressé à 
l 'administration de notre Journal. 

^AUTORISATION DE L'ETAT 

Œ 

jtfi 

SETS 

II! © 

Le Gérant, Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 

7,v 
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